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Tribus BOMBYLIDORUM (J. Bigot et auctorum). 
Genres Lygira (Newmann) et Comptosia (Macq.). 


Notre savant Maître en Diptérologie, Macquart, peu de temps après 
la publication de son genre Comptosia, destiné à circonscrire ceux 
des Anthraciens, chez lesquels, la troisième, et, le plus souvent aussi, la 
quatrième nervure longitudinale de l’aile, s’infléchissent à leur extré- 
mité, de telle sorte, que ladite troisième nervure revient sur elle-même, 
avant de s’anastomoser avec la deuxième, Macquart a rendu plus tard ce 
même genre peu homogène. Cela se comprendra sans peine, car lunique 
caractère propre à reconnaître ce dit genre, n'offre, dans sa diagnose, rien 
de rigoureux, rien de réellement important, si bien, qu'il fut encore ulté- 
rieurement démembré par divers autres auteurs : Newmann (Entomologist, 
1841-42) créa, à ses dépens, le genre Neuria, adopté par Schiner (No- 
varra Expedit.}), qui fonda le genre Tritoneura (loc. cit.), son très proche 
voisin. Or, ce dernier me semble différer si peu du genre Alyosia (Ron- 
dani, Dipt. Exot., 1863), qu’il me paraitrail rationnel d'effacer son 
nom, en vertu de la loi d’antériorité, pour conserver l'appellation de 
Rondani ? 


Rondani (loc. cit) a subdivisé le genre Comptosia en quaire nouvelles 
coupes suffisamment distinctes, G. Lyophlæba, Comptosia, Macrocondyla 
et Alyosia. Notons ici, que le genre Tritoncura (Schiner) s’écarte un peu 
des genres Comptosia par la conformation de seg antennes. 


Schiner, tout en adoptant les anciens genres Neuria et Comptosia, 
semble ne plus tenir compte du genre Lygira. Je ne puis partager ceite 
manière de voir dont les raisons m’échappent ! 


Les caractères primitivement assignés par Macquart (Dipt. Exot.), à 
son genre Gomplosia, me semblent tellement vagues, qu’il ne saurait 
être, à mon avis, utilement conservé? En effet, Ie nombre des cel- 
lules sous-marginales de Vaile varie de trois à quatre, comme chez 
d’autres Anthuraciens; la longucur de la trompe n’a rien de fixe, puisque 
les C. Landebecki et montana (Philippi) en possèdent une, presque aussi 
développée que celle des Mulio, Exoprosopa ou Genres voisins. Je mè 
sens conséquemnient fort enclin à récuser complètement l’ancien genre 
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Comptosia, de même que toutes les subdivisions pratiquées dans son sein. 
J'en dirai tout autant du genre Neuria. A mon point de vue, il serait 
beaucoup plus simple de fondre toutes cès coupes, mal délimitées, dans 
les vieux genres Anthrax, Exoprosopa et quelques autres en petit nombre. 
Une révision générale du groupe des Anthraciens devient de plus en plus 
urgente, mais, jusqu’à ce qu’elle soit accomplie, mieux vaudrait simplifier 
les classifications, en faisant table rase de toutes ces vagues circonscriptions 
qui encombrent la nomenclature. 


Quoi qu'il advienne, je rapporte présentement au genre Lygira (Newm.) 
l'espèce nouvelle dont suit la description : 


' © L. RUBRIFERA (mihi). — Long. 16 mill. 


Q. Fusco nigro. Antennis testaceis, apice luteis; fronte nigrå, subtus 
fulvo villoså; facie albido flavo villoså; haustello fulvo, apice nigro ; tho- 
race fulvo, pleuris cinereo, scutello rufo pilosis; abdomine nigro, 
parum flavido villoso, vix fulvo cinereo villoso ; halteribus fulvis ; pedi- 
bus fulvis, tarsis, apice, fuscis, pulvillis albidis ; alis pallidè castaneis, 
venis rufis. 


©. Antennes, premier article médiocrement renflé, deuxième court, 
troisième allongé; trompe relevée, atteignant à peine la base des antennes, 
et couchée dans l'ouverture buccale ; ailes, deux cellules sous-marginales, 
anale entrouverte, 


D'un noir brunâtre. Antennes testacées, dernier article (chète), noi- 
râtre, la villosité antennale noire en dessus, roussâtre en dessous; trompe 
fauve à bout noir; front noir, assez élargi, quelques poils fauves au- 
dessus des antennes, villosité faciale d’un blanc jaunâtre ; thorax à duvet 
d’un fauve jaunâtre, principalement en avant, flancs et poitrine à duvet 
gris, angles postérieurs, écusson, lisses, d'un fauve rougeâtre; balanciers 
fauves ; abdomen noir, avec duvet grisâtre antérieurement, brun en 
arrière, segments {rès finement bordés de rougeâtre, venire un peu rou- 
geûtre avec un fin duvet gris; pieds d’un fauve rongeûtre, tarses bruns 
à l'extrémité, pelotes blanchâtres; ailes d’un brun pâle avec les nervures 
rougeàtres. 

Australia, — Ma collection. 


